
Une semaine haute en couleurs ! Le jaune à l'honneur.

Mon école est une "Maison"

KC

En classe, à l'internat, en animation ou en entreprise, autant de façons de « Vivre
ensemble ».
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L'élève et le maître ... de stage.
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MFR.CFA la Bonnauderie #lesmeilleurs.
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Les mains tendues.
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Sous le même toit2
 

A la MFR, on se rend services
Vendredi, 11h45, c'est l'effervescence à la MFR de Brissac ! Chacun va rejoindre son
poste pour « les services ».

L'internat, ce n'est pas si mal...
L'apprentissage de la vie en collectivité, un axe à part entière de la formation.
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Clément ravi de rendre service !
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Clément et Enzo s'entraident pour nettoyer la chambre.
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Les ser vices, qu'est-ce que
c'est ?

«  Chaque fin de semaine,
nous devons rendre propres les
espaces que nous avons uti li- 
sés  », explique Enzo. Les
chambres, les classes, les sani- 
taires et les exté rieurs sont
donc balayés, asti qués par un

jeune à qui il a été attri bué.
«  Quand on m'a pré senté les
ser vices lors des portes
ouvertes, j'ai pas trop appré cié,
mais mes parents étaient
ravis... », confie Clé ment.

En pre nant soin des locaux
dans les quels ils vivent, les
jeunes se res pon sa bi lisent, ils
apprennent à gérer l'en tre tien
de leur future mai son et de leur
lieu de tra vail.

Les ser vices, c'est aussi de
l'en traide  : cer tains cama rades
viennent par fois don ner un
coup de main. Ils expé ri- 
mentent la vie en col lec ti vité.

«  C'est comme à la mai son
quand on aide à ran ger le lave-
vais selle, quand on range sa
chambre...une mai son fami liale,
c'est avant tout une mai son ! »,
conclut Clé ment.

Clément Dureau, CAP2 PSR
MFR Brissac

Kilian et ses camarades vont petit déjeuner après leur nuit de sommeil.
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Un jour de départ dans l'internat.
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A la MFR, les élèves
s'orientent, se forment, pré- 
parent un diplôme, mais aussi,
apprennent à vivre ensemble.

Appuyé par le conseil d’ad- 
mi nis tra tion, l'in ter nat héberge
95 % des élèves de la MFR de
Mon treuil Bel lay.

Dor mir à l’école la semaine
impose un rythme dif fé rent de
celui de la mai son. Il faut res- 
pec ter les règles de vie en
com mun, apprendre à se
débrouiller seul, à deve nir auto-
nome et res pon sable.

La vie rési den tielle favo rise
l'ap pren tis sage du vivre
ensemble, ce qui par ti cipe à la
construc tion des jeunes.

 
Kilian pré cise  : «   Pour moi,

l’in ter nat c’est bien parce qu’on
n’est pas tout le temps chez
nous. On dis pose de temps
calmes pour se poser en
chambre avec les copains et
dis cu ter.

Les débuts étaient dif fi ciles à
cause de la sépa ra tion avec la
famille et des cha maille ries
pour les lits.

Si c’était pos sible, j’ai me rais
beau coup qu’une soi rée en
chambre soit orga ni sée. »

Kilian, 3ème A
MFR-CFA Montreuil Bellay
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Des jeunes impliqués !
Pour une vie associative riche, les administrateurs et les jeunes de la MFR sont amenés
à échanger lors de rencontres, de repas ou de commissions.

Des visites familiales formatrices
Chaque année, la Bonnauderie organise les visites familles pour accompagner les
jeunes.
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Discussion à la commission éducation-formation.

cd

En début d'an née, tous les
délé gués de classe ren contrent
des admi nis tra teurs pour faire
un bilan et sug gè rer quelques
nou veau tés. «  Nous nous sen- 
tons écou tés et cela per met
d’évo quer libre ment cer tains
aspects de notre vie à la MFR.
Nous pro po sons de nou velles
idées même si nous sommes
conscients que tout ne peut
pas être accepté  !  », nous
explique Car mé lien, délé gué
de la classe de pre mière Bac
Pro agroé qui pe ment. « J’ap pré- 
cie aussi cet entre tien car on
découvre le point de vue des
autres classes pré sentes à la
MFR avec qui nous avons fina- 
le ment peu d’échanges ».

Des débats en commission

Afin de les rendre tou jours
plus impli qués dans leurs for- 
ma tions, on leur pro pose éga le- 
ment de s’in ves tir dans des
com mis sions qui se tiennent 3

fois par an  : vie rési den tielle et
res tau ra tion ; agroé qui pe ment ;
for ma tion, édu ca tion, conseil
de per fec tion ne ment.

« J’ai choisi d’in té grer la com-
mis sion agroé qui pe ment car
cela concerne ma for ma tion.
C'est tou jours inté res sant de
voir l’en vers du décor et com- 
ment sont déci dés les pro jets.
Les par te na riats et les pro jets
avec le nou vel ate lier ont été
abor dés. J'ai aimé échan ger
avec les pro fes sion nels qui

nous ont deman dés notre avis
en tant que jeune en for ma- 
tion  », nous confie Nino, sta- 
giaire de ter mi nale.

Des futurs projets

Pour Jean, apprenti en pre- 
mière, le conseil de per fec tion- 
ne ment lui a per mis de décou- 
vrir les futurs pro jets. «  J'ai
appris que le foyer et la res tau- 
ra tion allaient être refaits. Mal-
heu reu se ment je ne serai plus

là pour voir ces évo lu tions ! »
La com mis sion ani ma tion-vie

rési den tielle avait pour ordre du
jour l’or ga ni sa tion du 60ème
anni ver saire de la MFR. Juliette,
sta giaire en ter mi nale, a choisi
de s’y inves tir car elle appré cie
le coté orga ni sa tion nel d’évè ne- 
ments. « J'aime être source de
pro po si tions et poser des ques- 
tions aux moni teurs et admi nis- 
tra teurs pour mieux com- 
prendre com ment tout est orga- 
nisé ! »

 
Les admi nis tra teurs qui le

sou haitent sont conviés à par ti- 
ci per aux repas à thème orga ni-
sés en veillée et ainsi dis cu ter
avec les jeunes dans un cadre
plus convi vial.

Nino AUDOUIN, Juliette
BABONNEAU, Jean HEMERY,

Carmélien CHEVALIER
MFR-CFA Chemillé

Communication sur les visites familles.
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Faire un bilan

Tous les ans, au mois de
décembre, avant les fêtes de
Noël, une semaine de cours est
libé rée afin que les for ma teurs
puissent se rendre au domi cile
fami lial du jeune. C'est alors
l'oc ca sion de faire « le bilan du
tri mestre qui est pour moi
impor tant pour le reste de ma
troi sième  », évoque Sacha. En
effet, « mon for ma teur de suivi
a décrit à mes parents com- 
ment j’étais en classe en se
basant sur les pro pos de ses
col lègues », explique Eliot.

Un cadre différent

Un point est fait sur les notes,
l'at ti tude en classe et en
stage/entre prise du jeune ainsi
que son pro jet pro fes sion nel et
sa per ti nence. Le fait de se
retrou ver en dehors du cadre
sco laire est posi tif. «  Je trouve

que c’est très bien car on n'est
plus dans le cadre de l’école on
est chez nous », com plète Har- 
mo nie. Cela per met de libé rer
plus faci le ment la parole et
ainsi de sur mon ter plus faci le- 
ment les dif fi cul tés lors qu'il y en
a.

Un bon timing

Faire ces visites au mois de
décembre per met de pré pa rer,
rap pe ler aux jeunes les portes
ouvertes des autres éta blis se- 
ments, les stages et leur
recherche, les exa mens qui
vont arri ver, etc. C'est éga le- 
ment le moment de remettre un
coup de pres sion sur les
méthodes de tra vail (plan
d'étude, par exemple) avant les
exa mens blancs pour les
classes concer nées. C'est éga- 
le ment le moment pro pice pour
faire un point sur les amé na ge- 
ments d'exa mens qui pour- 
raient être mis en place.

Une pratique à garder

Cette période est sou vent
appré ciée par les jeunes et les
familles. «  Il faut gar der les
visites de familles. Mais, je
trouve que ça serait mieux d’en
faire deux au lieu d’une seule.
Même si je sais que c’est com- 

pli qué  »,estime Mal lory. Ainsi
cette pra tique propre aux Mai-
sons Fami liales Rurales trouve
tout son sens auprès des
jeunes et des familles.

Les CAP 2,
Boulangers-Pâtissiers A

MFR Cholet
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Le retour de la collecte du cœur !
Les élèves de terminale, qui avaient déjà fait la collecte en 2021, sont repartis pour une
nouvelle collecte cette année.

L'hôpital, surprenant lieu de partage
Les élèves de la Bonnauderie se sont rendus au CHU d'Angers pour la bonne cause.
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Distribution des flyers par les jeunes et les bénévoles.
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Ven dredi 3 mars, les élèves
de Ter mi nale de la MFR de
Cham pi gné ont remis leurs cha-
subles rose pétant et pré paré
leurs flyers. Tout comme le 5
mars 2021, ils sont repar tis au

Super U de Cha teau neuf-sur-
Sathe pour la col lecte des Res- 
tos du Cœur. Au mois de février
der nier, les béné voles ont rede- 
mandé aux élèves de revivre
cette aven ture.

Moins de dons

Cette année, la col lecte a été
un peu com pli quée. «     Les
gens donnent moins depuis la
Covid et la hausse des prix  »,
d’après Aman dine. Mais grâce
à la com pré hen sion et à la
géné ro sité des gens, la récolte
a été fruc tueuse, avec près de
1300 kilos de den rées ali men- 
taires récol tés. Cette récolte a
per mis aux jeunes d’être en
contact avec les béné voles qui
se sou cient du bien-être des
autres. Celle-ci a aussi per mis
aux béné voles de sen si bi li ser
les jeunes sur le fait d’être
altruiste et de prendre en
compte le bien-être des per- 
sonnes dans le besoin. «  C'est
pour aider les béné voles et les
per sonnes qui sont dans le
besoin que j’ai fait cette
action », pré cise Nelly.

 

Une collecte gratifiante

Dans le jour nal d'avril 2021,
les jeunes de seconde, se
disaient «  prêts à recom men-
cer ». C'est donc tout natu rel le- 
ment qu'ils ont accepté de
reve nir aider les béné voles
pen dant cette nou velle col lecte.
Ils ont à nou veau don ner de
leur temps pour per mettre une
bonne récolte dans la joie et la
bonne humeur. Ils étaient impli- 
qués dans cette col lecte qui
leur tenait à cœur. Cette action
a été gra ti fiante pour les élèves
et les béné voles. Chloé, qui
n'était pas élève à la MFR en
2021, a appré cié cette expé- 
rience. «  J’aime me sen tir
utile  », indique-t-elle. Une fois
de plus, les élèves sont reve nus
de cette expé rience avec de
bons sou ve nirs.

Les élèves de Terminale
MFR Champigné

Transmission de savoirs.
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Dégustation groupée entre apprentis et patients.
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Remonter le moral

Par ce pro jet, les classes
concer nées étaient une classe
de CAP 2 Cui si niers ser veurs et

des CAPa Ser vice à la Per- 
sonne et Vente en Espace
Rural. L'ob jec tif de cette acti- 
vité était de « chan ger les idées
aux patients, entre 0 et 16 ans,
en les diver tis sant avec des

recettes, des jeux de société et
un cock tail  », explique Louka.
La pré pa ra tion des plats, des
cock tails et des acti vi tés s'est
faite le matin pour une inter ven- 
tion l'après-midi. Cer tains
enfants ont même par ti cipé à
des créa tions.

S'ouvrir aux autres

Les jeunes de la Bon nau de rie
ont «  pris conscience des
contraintes des enfants
malades  ». Cet après-midi a
per mis éga le ment de «  chan- 
ger leurs habi tudes en voyant
de nou velles per sonnes  »,
com plète Noah. Cela a per mis
de prendre consi cence d'autres
réa li tés, de faire preuve d'em- 
pa thie.

A continuer

Pour les appre nants de la
Bon nau de rie, cette inter ven tion
est «  à refaire même si nous
n'avons pas pu voir tous les
enfants  ». Ils ont pris

conscience que «  quelle que
soit la mala die, tout le monde
est pareil, mais pas au même
rythme », estime Louka.

Les CAP 2 Cuisiniers-Serveurs
MFR Cholet
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Découverte des arts du cirque
La classe de 4ème se détend et développe de nouvelles compétences.

Des ateliers extra scolaires pour s'amuser !
Depuis le début d’année, l’équipe pédagogique et résidentielle de La Romagne innove
pour proposer aux jeunes de nouvelles activités en dehors des cours.
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Equilibre sur boules.
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Equilibre en accrosport.
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Margaux s'initie à l'équilibre sur fil.
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Equilibre de plumes.
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Le monocycle.

St
ép

ha
ni

e 
Vi

ol
le

au

Dans le cadre d’un EPI
(Ensei gne ment Pra tique Inter- 
dis ci pli naire) sur les acti vi tés de
loi sirs, les qua torze jeunes de
la classe de 4ème s’ini tient aux
arts du cirque durant plu sieurs
séances, à la Baraque à
Cirque, à Cho let. Ils sont enca-
drés par Dany, ani ma teur, formé
aux dis ci plines du cirque.

Une bonne cohésion de
groupe

Ils ont débuté par des jeux
pour tra vailler la cohé sion de
groupe, ont décou vert la jon- 
gle rie, les aériens et l’équi libre
avec des plumes. C’est dans la
bonne humeur que les jeunes
ont réa lisé de vrais défis d’équi- 
libre et de coor di na tion des
mou ve ments.Ces dif fé rents jeux
ont faci lité la cohé sion de
classe, l’écoute et la concen tra- 
tion.

Une représentation à
l'assemblée générale

Lors de l'as sem blée géné rale
de la MFR, la classe de 4ème
mon trera ce qu'elle a appris à
tra vers dif fé rents ate liers.

La classe de 4ème
MFR Jallais

Un moment convivial autour des bracelets brésiliens.
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Pour décompresser

Les jeunes de la MFR du Val- 
lon sont presque tous à l’in ter-
nat et donc pré sents toute la
semaine, du lundi matin à 8h15
jus qu’au ven dredi midi à 12h45.
En effet, ils tra vaillent tous les
jours envi ron 8 heures.

De 18h à 19h, avant le dîner,
ils ont un temps libre qu’il sem- 
blait impor tant d’ani mer. C’est
pour quoi depuis jan vier, des
ate liers sont pro po sés aux
jeunes pour les aider à prendre
confiance en eux, leur
apprendre un art ou tout sim- 
ple ment les amu ser !

Quelles animations ?

Parmi ces acti vi tés, les
jeunes peuvent retrou ver des
ate liers théâtre, pour leur per- 
mettre de s’ex pri mer par la
parole et entrer dans la peau
d’un per son nage. On retrouve

aussi d’autres moyens de s’ex-
pri mer, comme la danse par
exemple. «  On uti lise notre
corps pour décom pres ser, pen- 
ser à autre chose et se lais ser

aller sur le rythme de la
musique  !  », s'ex clame Tifenn.
Des ate liers jeux de société,
mais aussi loi sirs créa tifs, sont
aussi pro po sés pour per mettre

aux jeunes de vivre un moment
de convi via lité avant le dîner.

En plus des ate liers extra-
sco laires, les élèves par ti cipent
le jeudi soir à une veillée obli- 
ga toire où le seul objec tif est de
s’amu ser !

Des ateliers pour tous

Sont alors pro po sées des
acti vi tés à tous les jeunes, ani- 
mées par un moni teur. Tout le
monde peut par ti ci per, des
élèves de la 4  à la Ter mi- 
nale. Les acti vi tés sont pen- 
sées, créées et orga ni sées par
les veilleurs et une moni trice
spé cia li sée dans l’ani ma tion.
Ces der niers res tent à l’écoute
des jeunes s’ils ont des idées
d’ani ma tions ou d’ac ti vi tés à
pro po ser.

Lily Eveillard,
1ère Bac Pro SAPAT

MFR Le Vallon, La Romagne

ème
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A la découverte de l'Europe
Les apprentis en deuxième année sont partis 5 jours dans une grande ville d'Europe.

Une belle rencontre avec les Bruxellois
Erasmus + scolaire permet à la classe de 3ème de découvrir la culture belge.
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Vue du Parc Güell, à Barcelone.
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Devant le Jet d'eau, à Genève.
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Découvrir des métropoles

Plu sieurs voyages à des ti na- 
tion de métro poles euro-
péennes ont eu lieu entre les
mois de novembre et de jan vier.
Les des ti na tions furent Genève,
Bar ce lone, Madrid et Rome.
Toutes les classes de CAP 2 et
des Ter mi nales ont pu par tir.

Découvrir une autre culture

Les jeunes ont été logés
dans des familles ou en
auberge de jeu nesse selon la
des ti na tion. Cela per met de
s'in té grer et de se fondre dans

la culture locale et d'en
apprendre «  sur la gas tro no- 
mie, sur tout sur la pâtis se rie »,
com plète Mar gaux.

Tisser des liens

Ces voyages sont sou vent
très atten dus des jeunes. « Ce
voyage per met de faire des
liens entre les per sonnes de la
classe mais aussi avec les for- 
ma teurs » com plète Mar gaux.

En résumé

Les visites ayant été pré pa- 
rées afin qu'elles puissent allier
culture régio nale et pro fes sion- 
nelle, les jeunes furent inté res-
sés par l'en semble du voyage.
« Ce voyage était vrai ment trop
bien, je vou drais le refaire  »,
conclut Mar gaux.

Les CAP 2
MFR Cholet

Les élèves de 3ème devant le Parc du Cinquantenaire.
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Petit-déjeuner au centre scolaire Ma Campagne.
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La classe de 3ème est par tie
une semaine en voyage Eras- 
mus+, en Bel gique, à Bruxelles,
afin de décou vrir dif fé rents lieux
tels que les Gale ries Royales St
Hubert, la Banque Natio nale, le
par le men ta rium...

Participation à des cours

Dès le mardi, le Centre Sco- 
laire de Ma Cam pagne a fait
visi ter son école avec ses dif fé- 
rentes sec tions  : pué ri cul ture,
arts appli qués, publi cité,

bureau tique, comp ta bi lité. Les
élèves, par petits groupes, ont
par ti cipé à des cours. Les
échanges entre les élèves ont
été riches et un par te na riat
pour rait être mis en place pour
accueillir les Bruxel lois à Jal- 
lais. Les cor nets de frites, les

bons cho co lats, les décou- 
vertes cultu relles et l’am biance
res te ront de bons sou ve nirs.

La classe de 3ème
MFR Jallais
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Une expérience unique en Suède
Les élèves de 1ère et terminale SAPAT ont pu, durant trois semaines, découvrir le pays
nordique grâce à la mobilité Erasmus +.

Arbres à chat trouvent compétences
Les élèves de menuiserie et de la filière féline ont uni leurs compétences pour mener à
bien un projet alliant la passion pour le travail du bois et pour les chats.
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Mathys dans une eau à un degré.
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Océane avec ses élèves.
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«  Nous sommes partis à

vingt-huit élèves, accompagnés
de deux formateurs, explique
Maël. La moitié d'entre nous
étions à Sundsvall, logeant
dans une auberge de jeunesse.
L'autre moitié se trouvait dans
différents Airbnb, à Härnosand.
Nous devions être autonomes,
se préparer à manger, gérer
notre argent, se déplacer pour
aller en stage, etc. »

Immersion professionnelle

Les jeunes étaient répar tis
dans dif fé rents lieux de stage :
res tau rant, crèche, école Mon- 
tes sori, col lège, centre social...
Mathieu s'ex prime :«  J'ai effec-
tué mon stage dans une
crèche, avec une cama rade.
L'ac cueil de notre tutrice a été
très cha leu reux. Nous avons eu
de la chance car elle par lait le
fran çais alors la com mu ni ca tion

a été faci li tée. La mis sion que
j'ai pré féré était de m'oc cu per
des enfants, de jouer avec eux.
 »

Flora pour suit  :«  Mon stage
était dans un centre social,
accueillant des jeunes de 10 à
20 ans. Nous avons orga nisé
plu sieurs acti vi tés  : cui sine de
tartes aux pommes, karaoké
avec des chan sons fran çaises,
etc. Les jeunes nous ont appris
quelques mots sué dois comme
"tack" qui signi fie "merci" ».

Activités nordiques

Naty com mence  :«  J'ai vécu
une expé rience que je n'au rais
pas faite en France  : l'ac ti vité
chiens de trai neau sur un lac
gelé et dans une petite forêt.
Les pay sages étaient à cou per
le souffle. »

«  Nous sommes allés tous
ensemble voir un match de
hockey sur glace. Il y avait une
superbe ambiance. Nous avons

tel le ment dépensé à la bou- 
tique de sou ve nirs que la direc-
trice nous a auto risé à aller voir
cer tains joueurs à la fin, et à
leur faire signer nos maillots »,
raconte Océane.

Pour ter mi ner, Ludi vine
dit  :«  Nous avons passé une
jour née en exté rieur. Nous
avons cui siné un repas sué- 
dois, sommes allés dans un
sauna pour ensuite nous bai- 
gner dans un lac gelé. L'eau
était entre un et deux degrés.
C'était une expé rience unique
et tout le monde a eu le cou- 
rage de le faire. »

Premières Bac Pro SAPAT
MFR-CFA La Pommeraye

Un moment qui permet de pratiquer mais aussi de discuter.
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Les premières écoutent avec
attention leur chef d'équipe
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Des échanges de connaissances.
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Les appren tis en CAP et BP
menui se rie et maçon ne rie ont
aidé les élèves de pre mière du
sec teur canin et félin pour réa li- 
ser des arbres à chats.

Le projet

Tout part de la demande de
la pen sion féline "le Patio
Hom'iaou", située à Cho let. Les
élèves ont été sol li ci tés pour
créer des arbres à chat en bois.
La majo rité des élèves n'étant
pas bri co leurs, ils ont sol li cité
les appren tis du pôle bâti ment
pour leur prê ter main forte.

Former et se former

Des groupes de 5 élèves de
pre mière ont été assi gnés à un
BP ou CAP. Pour ces der niers,
cette expé rience était une
occa sion de se posi tion ner
comme chef de chan tier. Les
jeunes qu'ils diri geaient avaient
éga le ment besoin d'être for- 
més. Les appren tis sont deve- 
nus for ma teurs à leur tour.
Jona than pré cise :« Le pre mier
jour, quand je me suis mis sur
l'es trade, ça m'a fait bizarre  ».

Les élèves de pre mière ont
ainsi décou vert la menui se rie et
ont appris à mani pu ler les
outils. L'échange de connais- 
sances a été per mis grâce à la
bien veillance des appren tis.
«  Ils ont adapté leur voca bu- 
laire tech nique au nôtre  »,
ajoute Bran don.

Créer un lien

Pau line, appren tie en CAP,

indique que ce pro jet a été « le
pre mier contact avec les
autres. Avant ça, on ne s'était
jamais adressé la parole ». Les
jeunes des deux for ma tions ont
pu faire des échanges de com- 
pé tences. Ils ont par tagé leur
savoir et on a pu par ta ger le
nôtre sur les chats  », pré cise
Annaëlle.

Les élèves de première
MFR-CFA Champigné
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Jeunes et anciens se rencontrent
Les secondes de la MFR découvrent, le temps d'une journée, les anciens du club de
Beaupréau.

Faire ensemble pour le bien commun
Rendre service à la MFR passe par la vaisselle des plateaux, assiettes, couverts, ...
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Échange intergénérationnel
autour du palet pour Antonin,
Marius et Léo.
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Pause déjeuner, pour poursuivre les échanges entre les générations.
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Échange en classe pour faire
connaissance
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Échange intergénérationnel
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Le démar rage du pro jet a
com mencé par le thème de la
laï cité en cours. Pour l'illus trer
est née l'idée de ren con trer un
club. Celui de Beau préau, le
Bel lo dé tente, a répondu favo ra-
ble ment. Le pro jet était lancé.

Journée particulière

Lors de leur venue, les
secondes ont d'abord échangé
avec eux sur leurs métiers,
leurs vies. Puis des jeux se sont
mis en place pour pour suivre

les dis cus sions. Durant le
repas, «  on leur a expli qué le
fonc tion ne ment de la can tine »,
pré cise Loïs. Elle conclut en
pré ci sant que « c'était bien, on
a pu échan ger ».

Loïs BORÉ, 2nde PA
MFR Beaupréau

Benjamin (et Maxime au second plan) de service vaisselle ce matin là.
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Petit-déjeuner, déjeuner,
diner !

Chaque repas, à Mon treuil
Bel lay, c’est en moyenne cent
qua rante pla teaux qui sont dis- 
tri bués dans le self.

Tan dis que la maî tresse de
mai son et les sala riés char gés
de l'en tre tien s'oc cupent de la
tenue géné rale de la MFR, les
élèves sont mis à contri bu tion
et se voient confier un ser vice
de table ou de vais selle, de
chambre, de classe, ...

En début de semaine, les
ser vices sont répar tis et tout le
monde, à tour de rôle, par ti cipe
et est res pon sable de la pro- 
preté de la MFR.

Un prin cipe qui per met de
res pon sa bi li ser chaque élève,
sur le plan maté riel mais aussi
rela tion nel.

« Pour moi, faire les ser vices,
c’est de l’en traide afin de
rendre la MFR propre pour les
autres. C’est aussi une manière
de s’oc cu per pour ne pas res- 

ter à ne rien faire. Tout le
monde par ti cipe, on le fait à
tour de rôle. Ce n’est pas
déran geant, sauf peut-être le
matin où on a moins de temps
pour bien se réveiller et se pré-
pa rer », raconte Ben ja min.

Service vaisselle

Ramas sage sur le passe-plat,
triage des verres, assiettes,
cou pelles, bols, pla teaux, cou- 
verts, rin çage, lavage à la
machine, essuyage et ran ge- 
ment, sont les acti vi tés du ser- 
vice de vais selle.

 
Ben ja min de conclure  :«  En

cas de besoin, la maî tresse de
mai son ou une de ses col- 
lègues sont là. Elles sont très
gen tilles et ce n’est pas désa- 
gréable avec elles. »

Benjamin, apprenti
en CAP1 MV VP

MFR-CFA Montreuil Bellay
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Des cours pour sensibiliser aux handicaps
Pour cette année scolaire 2022-2023, et dans le cadre de leurs EPI « Loisirs », les
classes de 3e de la MFR de Segré ont choisi de traiter le thème du handicap.

Bienvenue en veillées !Partage avec les résidents
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Sensibiliser aux handicaps
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Pour l’occasion, et pour
sensibiliser les élèves à cette
question plus que jamais
d’actualité, le choix a été fait de
visionner 4 films traitant le sujet.

Des films pour illustrer

Le pre mier film avait pour but
de faire le lien avec ce qui avait
été fait l’an née pas sée en
classe de qua trième (le pro jet
« classe olym pique » porté par
les élèves et leur moni teur M.
Robert). Rising phœ nix nous
raconte à tra vers les témoi- 
gnages de six ath lètes l’his toire
pas sion nante et semée d’em- 
buches des Jeux Para lym- 
piques.

 
Dans un second temps, les

élèves ont décou vert le film
Patients. Adap ta tion du roman
auto bio gra phique du chan teur
«  Grand corps malade  », ce
film raconte l’his toire de 5 ado- 
les cents pla cés en centre de

réédu ca tion à la suite d’un acci-
dent. Tous plus ou moins han di- 
ca pés phy si que ment, leur quo- 
ti dien nous est pré senté sur
plu sieurs mois et per met de se
rendre compte de la dure réa- 

lité du han di cap.
 
Troi sième film étu dié : For rest

Gump. L’oc ca sion pour les
élèves d’en apprendre plus sur
les troubles autis tiques, dont

semble atteint le per son nage
prin ci pal, For rest Gump.

 
Enfin, le qua trième et der nier

film, Intou chables, était l’oc ca- 
sion de faire décou vrir aux
élèves un film culte du cinéma
fran çais, entre choc des
cultures et han di cap.

Place au débat

Si ces quatre films ont été
évi dem ment choi sis pour leur
légè reté et pour le regard posi- 
tif qu’ils portent sur le han di- 
cap, ils ont été sources de
débats et de dis cus sions très
enri chis santes pour les élèves
des deux classes de troi- 
sièmes, tou jours dans un sou- 
cis d’ac cep ta tion de l’autre et
d’ou ver ture d’es prit cher à la
MFR.

Les troisièmes
MFR Segré

Les internes au Trampoline. Park
A.

 P
O
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À la MFR de Segré, les soi- 
rées sont tou jours ani mées. Le
but étant de favo ri ser le bien
vivre ensemble. Les internes se
réunissent chaque mardi et
jeudi pour par ta ger des
moments convi viaux. Les ani-
ma teurs sou haitent faire décou-
vrir dif fé rents hori zons à tra vers
des semaines à
thème  :musique, his toire,
média, Noël....

Favoriser le vivre
ensemble...

L'importance c'est la diversité
des animations. Cela peut aller
de la simple veillée sans
téléphone, appréciée de tous,
qui leur permet de
communiquer autrement que
par les réseaux.

Même sans téléphone

«  Tout le monde a pris
conscience que nous étions
trop sur nos téléphones. Il faut
savoir déconnecter et créer du
lien », précisent les internes de
1ère CGEA. Des plus grosses
animations sont proposées

comme la soirée loto,
renouvelée chaque année pour
donner la chance à chacun de
remporter un lot.

Quelques fois dans l'an née,
les jeunes sortent de la MFR
pour voir un film au cinéma ou
bien au Tram po line Park  : un
moyen de décom pres ser hors
de la struc ture. Veillée vali dée
par tous !

Mme PORTEJOIE,
responsable de l'internat

MFR Segré

Fiers de leurs créations
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Partie de rummikube serrée
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Un par te na riat avec l'EH PAD
Fran çoise d'An di gné de la
Pom me raye et la classe de
seconde SAPAT a été mis en
place dans le but de par ta ger
des moments convi viaux avec
les rési dents.

Accueil des résidents

Les élèves ont pré paré un
goû ter pour la pre mière ren- 
contre avec les per sonnes
âgées à la MFR. C'était l'oc ca- 
sion que cha cun se pré sente
afin de faire connais sance et
éta blir un lien. Autour d'un café
et de gâteaux, les jeunes et
rési dents ont pu jouer à la
belote, au trio mino, au rum mi- 
kube, et racon ter leur par cours
de vie. Loan raconte  :«  C'était

très sym pas, car on a appris à
connaître les rési dents. »

Bricolage

Les secondes ont visité l'éta- 
blis se ment puis sont allés
prendre un goû ter avec les rési- 
dents. Ils ont ensuite fait une
ani ma tion avec eux pour pré pa- 
rer des déco ra tions qui étaient
ven dues lors du mar ché de
Noël de la mai son de retraite.
Léa dit  : «  C'était cool de voir
les rési dents heu reux d'avoir
réa lisé un bri co lage avec
nous. »

Secondes SAPAT
MFR-CFA La Pommeraye
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L'apprenti devient formateur

A la découverte du sport en fauteuil
Le vivre ensemble c'est se mettre à la place de l'autre, c'est reconnaître l'autre comme
différent.

Échange franco-belge, première !
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Un apprenti, un élève, la recette gagnante.

ar

Les CAP cui sine ont pris sous
leurs ailes des jeunes en classe
de troi sième pour leur faire
décou vrir les métiers de la res-
tau ra tion.

Faire et refaire

Au départ l'exer cice parait
simple entre un cui si nier en
appren tis sage et un jeune de
3ème qui cherche encore sa
voca tion. Charles, élève en
CAP pré cise  : «  ça fait bizarre
de pas ser de l'autre côté et
devoir expli quer à quel qu'un.
D'ha bi tude on écoute et on fait,

c'est facile  ». Devant cette
situa tion inédite pour lui il pour- 
suit : « je ne pen sais pas qu'ex- 
pli quer à quel qu'un qui ne
connait pas c'était si dif fi cile, il
a fallu que je m'y prenne à plu-
sieurs reprises pour avoir ce
que je vou lais  ». Pour Enzo,
élève en 3ème, « c'était sympa
car il m'ex pli quait avec ses
mots. En plus il m'a donné des
conseils pour mon orien ta tion ».
Et si c'était ça le début d'une
nou velle voca tion...

Les CAP Cuisine

.

.

Dans le cadre de l’EIE (Ensei- 
gne ments à l’Ini tia tive de l’Eta- 
blis se ment), les élèves de la
classe de seconde SAPAT (Ser- 
vice aux Per sonnes et Ani ma- 
tion des Ter ri toires) ont par ti ci- 
pés à une jour née de décou- 
verte des sports adap tés.

L’in ter ven tion s’est dérou lée
le jeudi 9 mars der nier, à salle
de sport de l’es pace Lon gue-
née-en-Anjou. Alors habi tués
des inter ven tions auprès des
classes de la MFR Les sources
de la Mei gnanne, Anthony
Chau viré, accom pa gné de
Doro thée qui vit en fau teuil, a
pro posé des ate liers autour du
thème du sport adapté.

Mar gaux et Gabrielle nous
expliquent  : «   Nous avons pu
pra ti quer dif fé rents sports fau- 
teuil. Nous avons com mencé
par faire du hand ball, puis nous
avons pra ti qué le bas ket. C’est
bizarre au début car on vou- 
drait aller plus vite mais tout
prend beau coup plus de temps

vu que nous ne savons pas
mai tri ser le fau teuil. C’est pas
mal car ça per met de voir le
sport sous un autre angle ».

Lilia rajoute : « Ça fait bizarre
au début. Je n’étais pas très à
l’aise les pre mières minutes sur
le fau teuil. Mais une fois qu’on
s’ha bi tue, c’est une bonne
expé rience car ça per met à
tout le monde de jouer au
même sport ».

Situations difficiles

Puis à la fin de cet après-
midi, Doro thée a mon tré aux
élèves à quoi pou vait res sem- 
bler quelques gestes du quo ti- 
dien qui peuvent paraître
simple pour la classe de
seconde. Mar gaux se confie  :
« Doro thée nous a mon tré com- 
ment elle ouvrait les portes au
quo ti dien, com ment elle pas sait
cer tains obs tacles, etc. Plein de
situa tions dif fi ciles en fau teuil
qui paraissent simples pour

nous qui ne sommes pas à
mobi lité réduite ».

 
Cette jour née a per mis à

notre classe de se mettre à la
place des per sonnes à mobi lité
réduite, de se rendre compte
que tout n’est pas si simple
pour se dépla cer lorsque nous
sommes en fau teuil. Cela per- 

met tra peut-être d’amé lio rer le
quo ti dien de cha cun en ne
voyant plus cer taines situa tions
sous le même angle de vue,
car le vivre ensemble c’est
aussi se mettre à la place de
l’autre.

La classe de seconde
MFR La Meignanne

Atelier dessin... concentration maximale de Nolan et Benoit à droite,
sous l'oeil des jeunes de Bruxelles
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Les jeunes de 3ème de la
MFR de Beau préau ont par tagé
une jour née avec des élèves de
l'Ins ti tut Sainte Marie de
Bruxelles, lors de leur séjour
Eras mus.

Chaque école a pré senté son
éta blis se ment. Puis, un ate lier
de des sin a per mis un mélange
des jeunes pré sents. Après un
repas du midi pris en com mun,

un jeu de piste était orga nisé
afin d'ap prendre à se connaître,
de décou vrir la ville de
Bruxelles. « C'était trop bien car
on a ren con tré des per sonnes
d'un milieu dif fé rent du nôtre  »
conclut Luidji sur cette jour née.

Luidji Jeanneau
MFR Beaupréau
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La charte de vie de classe
A la MFR de Noyant, pour plus de respect il faut des règles.

Ils ont vécu le salon de l'agriculture
Le salon de l’agriculture a accueilli plus de 1000 exposants de 23 pays, 1400 éleveurs
pour 4000 animaux et... les secondes de la MFR de Chemillé.
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Illustration liste de règles
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La charte de vie de classe
est un règle ment que tout le
monde doit res pec ter dans la
classe afin de pou voir étu dier
dans le calme et pour le bien
être de tout le monde. La
charte a été créée lors de la
semaine d’in té gra tion afin de se
res pec ter entre cama rades de
classe.

Comment a-t-on créé la
charte de vie de classe

Un de nos moni teurs nous a
parlé de la charte de vie de
classe, car cer taines règles
n’ont pas été res pec tées. Notre
moni teur a fait pas ser deux
post-it à chaque élève avec
une consigne  : écrire des sus
quelque chose qui nous sou- 
hai tions amé lio rer dans le cadre
de la vie en com mu nauté.
Chaque post-it était ano nyme.

 
Après les avoir col lec tés, il a

fallu les clas ser en fonc tion de
dif fé rentes caté go ries  : bavar-
dages, envi ron ne ment et har cè-

le ment. Enfin, il était temps de
pas ser à la rédac tion de la
charte !

La vie de classe

Lorsque nous sommes pré- 
sents à la MFR nous devons
res pec ter la vie en com mu- 
nauté ainsi que nos cama rades
et le per son nel qui nous
entoure et nous accom pagne.
La charte de vie de classe est
une liste de règles qu’il faut res-

pec ter pour le bien-être et
l’épa nouis se ment des élèves et
du per son nel tra vaillant à la
MFR.

 
Les règles ont été fixées par

les élèves de la classe, de
même que les sanc tions qui
s’ap pliquent en cas de non-res- 
pect de celles-ci .

Communication-collective

Grâce à la vie en col lec ti vité
nous avons appris à dis cu ter et
créer des liens entre élèves.
Nous fai sons des groupes en
classe pour tra vailler, ce qui
nous per met de com mu ni quer
et de bien se par ler entre nous.
Nous appre nons aussi à faire
des choses avec les autres
cama rades.

 
La charte de vie de classe

vient com plé ter le règle ment
inté rieur. Elle est mise en place
par la classe afin que les
élèves res pectent son fonc tion-
ne ment. Celle-ci est faite pour

res pec ter les moni teurs et les
élèves, afin que la MFR soit un
envi ron ne ment serein pour les
jeunes.

 
La classe doit res pec ter cette

charte pour béné fi cier de
bonnes condi tions de tra vail et
ainsi réus sir sa sco la rité. Si je
ne res pecte pas ces règles, je
risque de nuire à ma sco la rité
et à celle des autres. J’en cours
dif fé rentes sanc tions (rete nue,
exclu sion de cours…).

 
Si la charte est res pec tée, les

adultes seront plus enclin à
accor der leur confiance (moni- 
teurs et parents), tout comme
les autres cama rades. Nous
deve nons auto nomes et res- 
pon sables de nos actes et de
nos erreurs.

 
Nous savons main te nant ce

qu’il nous reste à faire !

La classe de seconde
MFR Noyant-Villages

Le salon de l'agriculture de Paris
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Les jeunes étu diants en
Agroé qui pe ment avaient pour
but de décou vrir le salon mais
plus pré ci se ment d'al ler à la
ren contre de pro fes sion nels de
leur choix pour les ques tion ner.
Nous sommes allés à leurs ren- 
contres pour voir leurs res sen-
tis.

De belles découvertes

« C'était ma pre mière au SIA
et j’ai été agréa ble ment sur pris
par la gen tillesse des ven deurs
sur les stands. Nous avons lon- 
gue ment dis cuté avec le diri- 
geant d’une entre prise d'Es pe-
lette spé cia li sée dans l’af fi nage
du jam bon  »Il nous a expli qué
le pro ces sus de fabri ca tion et
de com mer cia li sa tion et nous a
fait dégus ter de bons sau cis- 
sons. Ce fut une très bonne
décou verte ! nous raconte Ros- 
ti slav

Pour Marius, les concours de
poin tage ont été l’élé ment le

plus attrayant de la jour née.
«  Je suis en for ma tion agroé- 
qui pe ment mais j’aime les
bovins. Je n’en n'avais jamais
vu . Je me suis ren sei gné sur
les exi gences du concours et
l’or ga ni sa tion que cela deman- 
dait  ! C’était assez beau à voir
et je me suis prêté au jeu »

Des saveurs exotiques

Beau coup de jeunes ont
appré cié de décou vrir de nou-
velles races de vaches peu
pré sentes dans la région ainsi
que des ani maux plus «  exo- 

tiques  » comme des dro ma- 
daires ou les Yaks«  d’un côté,
j’étais très sur pris par la pré-
sence de dro ma daire au SIA
mais j’étais quand même
content de pou voir en voir un
de si près  ! » Tan guy confirme
par fai te ment son res senti «  le
salon de l’agri cul ture m’a per-
mis de décou vrir des pro duits
fran çais mais sur tout des
saveurs du monde dans de
nom breux stands ! » Des entre- 
prises d'ou tils fores tiers à la
chambre d'agri cul ture en pas- 
sant par les che vaux de traits
Bre ton, tous gardent un très
bon sou ve nir de cette jour née
même s'ils ont déploré
quelques aspects.

Une foule dense

«  Il y avait mal heu reu se ment
beau coup trop de monde ce
qui nous a empê ché de voir
des stands qui nous inté res-
saient  »regrette Arthur  ! Pour

Clé ment, la décep tion concer- 
nait davan tage le manque de
machines agri coles «  seules
deux machines étaient expo- 
sées, je m’at ten dais à beau- 
coup plus… J’ai quand même
pu décou vrir le nou veau trac- 
teur New Hol land T6.180 qui
roule au méthane ». Ilan lui se
ques tionne plus sur le bien être
ani mal "J'ai aimé le salon mais
je n'ai pas senti les ani maux
très à l'aise. Je pré fère les voir
à l'air libre avec de l'es pace
qu'en tas sés. Ce n'est pas leur
place."

Bien que les stars de cette
édi tion res tent Ova lie et ses
jumelles Uto pie et Uto pia la
cerise sur le gâteau pour nos
jeunes fut la pré sence de per- 
son na li tés comme le you tu ber
Ster vio ou des poli tiques
comme Jean Las salle ou Fran- 
çois Hol lande !

Les secondes agroéquipement
MFR-CFA Chemillé
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Agir Contre les Violences Scolaires
APPELEZ LE 3020.

De magnifiques rencontres !
Fany, Lorène et Nora, élèves de la classe de terminale ont écrit quelques mots sur leurs
souvenirs de MFR.
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Les différentes formes de
harcèlement
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Association contre les violences
scolaires

Échange autour des expériences avec Oliver
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Lors des semaines de pré- 
ven tions nous avons ren con trer
Oli vier, de l'as so cia tion ACVS
49.

Harcèlement

Grâce à nos échanges très
riches nous avons pu abor der
un sujet dif fi cile qui est le har-
cè le ment. Trou ver la défi ni tion
nous à per mis de com prendre
ce que c'est  : Le har cè le ment
sco laire est le fait pour un élève
ou un groupe d'élèves de faire
subir de manière répé tée à un
cama rade des pro pos ou des
com por te ments agres sifs.

 
On a pu racon ter ce que

nous avons vécu ou que des
amis on vécu et se rendre
compte si c'était du har cè le- 
ment ou pas.

 
Nous avons pu par ler de nos

expé riences pour nous rendre

compte que par fois la limite
entre har ce leur et har celé est
très fine et que l'on peut bas cu-
ler faci le ment sans par fois nous
en rendre compte   » remarque
un élève.

 

Sexisme

Lors d'un second temps le
thème du sexisme à été
abordé, «  c'est aussi dif fi cile
d'en par ler avec les adultes
autour de nous car on doit pen- 
ser comme eux ».

C'est moments ont été forts
en émo tions.

 

La classe de 4ème et de 3ème
MFR de Chalonnes sur Loire

lLe bonheur est dans la nature
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« Mes années à la MFR m'ont
per mis de vivre en com mu- 
nauté "vivre ensemble", de faire
de nou velles ami tiés. J'ai éga le- 
ment déve loppé mon auto no- 
mie. Les dif fé rents stages que
j'ai effec tué m'ont per mis de
décou vrir des milieux pro fes-
sion nels et des publics dif fé-
rents, cela m'a aidé à faire des
choix d'orien ta tion. Le point fort
de la MFR est pour moi  :
l'équipe péda go gique et les
divers enca drants qui sont à
notre écoute." Fany, élève arri- 
vée en MFR àprès une seconde
et 1ère géné rale.

« Pour moi la MFR est un lieu
de ren contre et de par tage, j'ai
passé 4 fabu leuses années, les
moni teurs sont pré sents et nous
poussent à don ner le meilleur
de nous. Par fois le "vivre
ensemble" peut être dif fi cile
mais il reste cepen dant un mer-
veilleux sou ve nirs du fait des
liens que l'on peut tis ser..  »
Lorène, élève depuis la classe

de 3ème.
«  Lors de mon arri vée en

seconde bac pro, j'ai tout de
suite trouvé ma place. Au fur et
à mesure des années, notre
classe a formé un groupe soli- 
daire. Ce que je trouve bien,
c'est que nous sommes en petit
effec tif, les moni teurs sont à
l'écoute et per mettent à cha cun
de pro gres ser. Avec la classe
on rigole bien. Les ser vices que
nous devons effec tués tous les
jours, nous font par fois râler,
mais je constate qu'ils nous
pré parent à notre vie future. Le
soir, les veillées per mettent de
par ta ger notre temps avec des
élèves de d'autres classes,
c'est la vie en com mu nauté, j'ai
fait de magni fiques ren- 
contres. » Nora, 3 années pas-
sées en MFR

Fany, Lorène et Nora,
Terminales SAPAT

MFR Doué La Fontaine

https://acvs-49.fr/
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Vous avez dit « éloquence » ?
Le 19 janvier dernier, la classe de 3°B a rencontré ses homologues du Collège Libre de
Cholet autour d'un repas, d’un tournoi de foot et d’un concours d’éloquence.

Et si on se mettait à leur place ?
La semaine du 30 janvier au 5 février, les classes de terminales Pro SAPAT ont été
sensibilisés au handicap.
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Les jeunes en action
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En amont...

Oli vier et Ophé lia, les deux
ensei gnants, ont accom pa gné
la classe dans ce pro jet
d’échange qui a com mencé en
octobre avec le choix des
thèmes de débat  : chaque
groupe en a choisi deux avec le
point de vue à défendre. L’ob- 
jec tif était ensuite de pré pa rer,
en petits groupes, un dis cours
pour défendre la thèse attri- 
buée qui serait déclamé le jour
J par un ora teur dési gné.

Et quels étaient les thèmes
retenus ?

Les jeunes ont retenu les
thèmes sui vants  : La Terre est-
elle plate ? Les réseaux sociaux
sont-ils dan ge reux  ? Les voi-
tures élec triques sont-elles réel-
le ment éco lo giques  ? L’ar gent
fait-il le bon heur ?

 

Le jour J...

Les jeunes ont fait connais- 
sance autour d’un pique-nique

puis d’un tour noi de foot. Tout le
monde s’est ensuite ras sem blé
dans la salle poly va lente afin
d’as sis ter aux quatre joutes ora-
toires qui ont ren con tré un vif

suc cès.
 
Un après-midi de par tage

riche en échanges, en com pé ti- 
tion et en élo quence  ! Le ren-
dez-vous est d’ores et déjà pris
pour le «  match retour  » qui
aura lieu le 25 mai pro chain au
Lon ge ron.

Nos attentes futures ...

"Nous espé rons de ce
moment qu'ils nous apporte
autant sinon plus de plai sir et
de joie que la pre mière fois et
nous avons hâte de retrou ver
nos cama rades du col lège
libre. C'était vrai ment un bel
après-midi !" s'ex clame Lenny.

La classe de la 3ème B
MFR de Saint-Barthélémy d'Anjou

Term pro SAPAT.

C
.C

ou
dr

ay

Un témoignage

A.
C
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La semaine a com mencé
avec l'in ter ven tion de Mr Win- 
gert qui a ren con tré les jeunes
et leur a raconté son par cours
de vie. Cette inter ven tion a réel- 
le ment été appré ciée par les

jeunes car elle était basée sur
un cas concret , celui de Mr
Win gert, un homme simple et
fort sym pa thique.

 

Le len de main, une sen si bi li- 
sa tion au han di sport a été mise
en place. Il fal lait consti tuer des
groupes.: Au sein de ces dif fé-
rents groupes, les rôles étaient
par ta gés entre ceux qui
devaient se ban der les yeux,
d'autres qui devaient les gui der
et ceux en fau teuils rou lants qui
devai net bien s'orien ter pour se
dépla cer.

 
Cette semaine de sen si bi li sa- 

tion au han di cap a été très
béné fique pour les jeunes qui
dans le cadre du module ESF
public (Eco no mie Sociale et
Fami liale), avaient déjà abordé
la notion du han di cap moteur et
sen so riel.

 
"Ce que nous avons appré cié

par ti cu liè re ment est l'échange
que nous avons eu avec Mr
Win gert et lorsque nous nous
sommes mises dans la peau de
per sonnes en situa tion de han- 
di cap !" affirme Maë lyse. "C'est

en se met tant à leur place que
nous avons plei ne ment pris
conscience de leur réa lité au
quo ti dien !" Nous dit Léa.

Les Terminals Pro
MFR Saint-Barthélémy d'Anjou
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L'accueil et le bilan en MFR
C'est un temps important et convivial tant pour les jeunes que les tuteurs.

L'indispensable journée d'intégration en 3è
« Zappée » ou mal organisée, la journée d'intégration est l'occasion pour les nouveaux
élèves et certains anciens de créer un groupe classe.
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Ecriture du programme sur le
cahier de liaison.
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Ecriture sur le cahier.
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L'arbre d'Ostende.

D
R

Classe professionnelle

En classe pro fes sion nelle,
pour les for ma tions hor ti coles et
pay sage l'ac cueil est un temps
de par tage des acti vi tés réa li- 
sées en entre prise et voir dif fé- 

rents modes de fonc tion ne- 
ment. La dis cu tion va ensuite
sur la semaine à venir en pré- 
sen tant le plan ning. En effet les
jeunes pro jetent des pho tos en
expli quant les dif fé rents tra vaux
effec tués dans les entre prises ?
Cela per met d'an non cer les
thèmes abor dés dans la
semaine.

 
Ces moments sont gérés par

les tuteurs de classe.

4ème - 3ème

En classe de 4ème - 3ème
les accueils se font de dif fé- 
rentes façons avec un photo
lan gage ou encore avec l'arbre
d'os tente où les jeunes doivent
se posi tion ner et après cela
per met de com men cer la
semaine en dis cu tant pen dant
le temps per son na lisé.

Classe Viticole

En classe Viti cole, l'ac cueil
est basé sur un dia po rama qui

pré sente le plan ning de la
semaine et les temps impor- 
tants.

 
Le bilan nous per met de se

remé mo rer notre période en
MFR, de faire le point sur les
devoirs à faire. Cela nous per-

met éga le ment d'an ti ci per les
CCF à venir ou les dif fé rentes
sor ties.

 

Les élèves de 4ème/3ème
MFR Chalonnes sur Loire

La classe de 3ème de Pouancé
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Les appréhensions

"Au début, j'étais stres sée. La
peur d'être jugée par les nou- 
veaux élèves, c'est tou jours un
moment un peu dif fi cile  !"
explique Romane pour tant déjà
élève en 4ème. Ce n'est pas
parce que l'on est ancien que
tout est acquis  ! En effet, l'an
der nier, tout comme son com- 
père Louis, les 4ème n'étaient
que six dans le groupe classe,
alors que cette année en 3ème,
ils sont 22. Le chan ge ment est
bru tal et Romane n'avait plus
l'ha bi tude de grand groupe  !
"J'étais contente de ren con trer
de nou velles per sonnes, cela
engendre un état d'es prit posi- 
tif  ! ajoute t-elle. Quant à Élisa
et Lisa, arri vées cette année,
les appré hen sions étaient sen- 
si ble ment iden tiques. "Lorsque
l'on ne connait per sonne, cela
est dif fi cile. Les pre miers
contacts sont impor tants, on se

mêle à des incon nus, on tente
de trou ver des points d'ap puis.
J'avais peur de ne pas me faire
d'amis, de ne pas réus sir à
m'en tendre avec les autres, etc"

Des constats multiples...

Ce début d'an née a été

assez com pli qué concer nant
l'in té gra tion des élèves. "nous
n'avons pas eu d'ac ti vi tés d'in- 
té gra tion à la ren trée. Cela
aurait pu créer des liens plus
intenses entre nous et faire
connais sance, nous explique
Lisa. Tou te fois, nous sommes
tous d'ac cord pour dire que le
fait de choi sir nos chambres a
per mis de pal lier a ce pro-
blème." L’al ter nance n'ayant
pas aidé, les semaines qui
suivent ont ren forcé ce sen ti-
ment.

Pour d es solutions variées !

"Une jour née d'in té gra tion
doit être pré pa rée en concer ta- 
tion entre élèves et moni teurs  !
nous explique Louis. On aurait
aimé avoir plus d'ac ti vi tés en
classe et en dehors, avec du
sport ou des moments
ludiques, avec et sans les
autres classes, ajoute t-il. En
début d'an née, nous sommes

allés sur les champs de course.
C'était un moment très sym pa-
thique mais nous aurions aimé
faire cela plus tôt dans l'an née,
ter mine Romane. Il fau drait une
jour née d'in té gra tion en début
d'an née et une jour née de "dés- 
in té gra tion" en fin d'an née, et
entre temps" pro pose Louis.

 
Tous ces moments d'in té gra- 

tion sont fédé ra teurs et por teurs
d'une ambiance de classe plus
sereine et plus solide dans ses
rela tions entre pairs, elle est
donc indis pen sable !

Lisa, Elisa, Romane et Louis,
élèves de 3ème

MFR de Pouancé
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Le « Vivre ensemble » : une réalité !

Mobilité Erasmus des 3èmes à Grenade
Le 5 février, les élèves de la MFR Le Vallon se sont levés tôt pour prendre l’avion,
certains pour la première fois, à destination de Grenade via Séville.
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Bertrand Lécrivain
nf

Dès sa nais sance et pen dant
toute sa vie, tout être humain
apprend à vivre ensemble avec
… ses parents, ses cama rades
d'école, ses amis, ses col- 
lègues de tra vail, ses par te- 
naires de loi sirs, etc…

La vie résidentielle

En Mai son Fami liale Rurale,
lorsque nous par lons du « Vivre
ensemble  », nous l’as so cions
très sou vent à la vie rési den- 
tielle.

C’est un fait, une grande par- 
tie du «  Vivre ensemble  » se
déroule en dehors des cours,
pen dant les pauses, les repas,
les visites et acti vi tés spor tives,
les veillées et la vie à l’in ter nat.

Mais pas que !

Le «  vivre ensemble » se vit
aussi sur les lieux de stage et
d’ap pren tis sage avec son
« patron » ou son res pon sable,
et ses col lègues de tra vail.

Et bien évi dem ment dans sa
famille lorsque l’on retrouve ses
parents, ses frères et sœurs le
week-end.

Pour pou voir «  vivre
ensemble », toutes nos valeurs
entrent en action :

• L’ou ver ture aux autres en
accep tant les points de vue de
cha cun

• La confiance en s’im pli- 
quant dans un groupe comme
source d’en ri chis se ment

• Le droit à la dif fé rence en
appre nant éga le ment de celles
des autres

• Le droit à l’er reur en accep- 
tant de se trom per ou que
l’autre se trompe

• L’en traide qui per met d’ap- 
prendre col lec ti ve ment et
mutuel le ment

• L’en ga ge ment en s’im pli- 
quant pour soi, mais aussi pour
les autres

• La soli da rité en for mant une
équipe qui s'adapte au rythme
de cha cun.

 
Le "Vivre ensemble" ne

concerne pas que les jeunes.
Tout le monde y par ti cipe, que
ce soit les jeunes, les équipes
péda go giques, les maitres de
stage et d'ap pren tis sage et les
familles.

 
Le «  Vivre ensemble  » en

MFR est le socle, la fon da tion
pour qu'il puisse se vivre tout
au long de sa vie.

Bertrand Lécrivain, Président
Fédération départementale

des MFR et CFP de Maine et Loire

Pas facile de frapper des mains en rythme !
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Dimanche

C’est à Séville qu'ils ont
passé leur pre mière jour née.
Après une dégus ta tion de
Chur ros, ils ont décou vert la
ville en par ti ci pant à une course
d’orien ta tion. Puis ils ont pris le
bus pour Gre nade où les atten-
daient les familles d’ac cueil.

Lundi

Après une bonne nuit de
som meil, ils ont été reçus à
Mai son de France pour un
cours d’es pa gnol, suivi d’une
visite gui dée de Gre nade puis
d’un jeu de piste pour décou vrir
la ville autre ment. La rigo lade a
pris la suite avec une ini tia tion
au fla menco.«   Mais soyons
hon nêtes on n'avait beau coup
moins de grâce que les dan- 
seuses locales  », sou ligne
Amaury. Enfin, ils ont pré senté
un dia po rama sur la France à

quelques élèves espa gnols.

Mardi

La pluie s’est invi tée au
voyage. Les jeunes ont choisi
entre deux visites d'écoles ins- 
pi rées des MFR, en hôtel le rie
ou en agri cul ture. Ils ont

échangé et par ti cipé aux acti vi- 
tés avec les élèves espa gnols,
puis une par tie de foot endia- 
blée a clô turé la mati née.
L’après-midi ils sont allés à l’Al- 
ham bra, le monu ment le plus
visité d'Es pagne.

Mercredi

Après un petit cours sur l’his-
toire de l’Al ham bra, ils ont par ti- 
cipé à un ate lier pour cui si ner
la véri table tor tilla espa gnole.
« Le meilleur moment de cette
mati née fut la dégus ta tion  !  »,
pré cise Paul. L'après-midi s’est
pour sui vie au musée des
sciences avec l’as so cia tion
«  agua de coco  » qui a pro-
posé des petits jeux pour les
sen si bi li ser à la répar ti tion et la
consom ma tion de l’eau sur
notre pla nète. Et enfin un spec-
tacle de fla menco pour finir en
beauté la jour née.

Jeudi

La der nière jour née a été
consa crée à l’achat de sou ve-
nirs avant le retour à la mai son.

Les élèves du Cycle AB
MFR Le Vallon La Romagne




